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Introduction


	Voulez-vous exciter et donner tout le plaisir que vous méritez?


	Envie d'un vrai moment de détente intime et de bienêtre?


	Continuez à lire!


	Avec ce livre vous aurez l'occasion d’avoir tout ce que vous avez toujours voulu mais que personne ne vous a jamais donné: beaucoup, vraiment beaucoup d'histoires explicites en français, comme vous l'avez toujours voulu!


	Vous avez devant vous une collection d'histoires explicites dédiées au bon sexe qu'il est possible d'avoir entre des hommes et des femmes qui aiment se faire plaisir. 


	Beaucoup des contes passionnantes à vivre seul ou en compagnie.


	Vous trouverez de nombreux dialogues entre les protagonistes des histoires, afin que vous puissiez aussi vous imaginer au centre de la scène, comme si vous étiez vous-même un personnage de l'histoire.


	Qu'est-ce que tu attends alors? Laissez-vous aller à la passion, à la provocation, aux fantasmes interdits que vous avez toujours eus, laissez tomber vos inhibitions et commencez à voyager avec des émotions.


	Pas de censure, 100% plaisir.


	Détendez-vous, installez-vous confortablement et embarquez pour un beau voyage plaisir.


	À votre orgasme!


	Qu'est-ce que tu attends? ACHETEZ LE LIVRE MAINTENANT!!!


	Le livre contient un contenu sexuel explicite et ne convient pas aux personnes de moins de 18 ans. Les histoires sont de pure fantaisie: les personnages sont tous d'âge et, comme le contenu, ils sont fictifs. 




Avant de commencer...


	Voulez-vous recevoir gratuitement 5 histoires érotiques rien que pour vous, et rester en contact avec moi?


	Inscrivez-vous à ma newsletter, afin d'être toujours informé de mes nouvelles collections érotiques et de télécharger mon cadeau!


	Voici le lien: Histoires Gratuites


	Voici le code QR :


	[image: ]


	Un bisou et une bonne lecture, Eva!


	 


	 


	 




Le propriétaire 


	Je m'appelle Laura, au moment de cette histoire, j'avais 23 ans, je mesure environ 1m70, je suis mince, je porte un 38, avec un joli cul serré et ferme et un tiers de poitrine bas. Mon visage est entouré de longs cheveux bruns, caractérisé par de grands yeux sombres et un beau sourire.


	Edoardo, mon petit ami à l'époque, n'était pas quelqu'un qui mettait le sexe en premier dans une relation, mais même pas en deuxième ou troisième position. Pour lui, l'empathie, le fait de se sentir bien avec l'autre et avec les autres, les sentiments étaient plus importants que le sexe et les rapports physiques, donc nous nous retrouvions rarement au lit. Il ne s'agissait pas seulement de sexe. C'était aussi la même chose pour aller danser en discothèque ou sortir avec des amis autres que les siens. Il avait son propre cercle d'amis et ne tenait pas du tout compte des autres.


	Bien que j'étais amoureuse de lui, lorsque je sortais avec mes amis, je me laissais parfois aller; j'étais jeune et belle et j'avais plein de prétendants, alors si une bonne aventure se produisait, je n'avais pas autant de pensées et de paranoïa.


	Le sexe me manque, j'ai essayé de lui dire, mais il n'a pas compris. Les quelques fois où nous avons réussi à faire l'amour, ou plutôt l'amour comme il le disait, j'ai beaucoup aimé, mais il n'aimait pas la fellation ni la recevoir, c'était de la simple baise dans une ou deux positions et c'était tout. Avec certains de mes ex-petits amis, j'avais même eu du sexe anal, mais cela ne l'intéressait pas du tout.


	Pour la Saint-Valentin, j'ai décidé de lui offrir un cadeau un peu différent, je voulais raviver notre relation, mais surtout qu'il me baise, alors j'ai décidé de m'acheter un sous-vêtement un peu inhabituel.


	Je voulais obtenir quelque chose d'un peu osé, quelque chose qui le laisse sans souffle. J'ai donc décidé d'aller chercher quelque chose dans un sex-shop.


	Le magasin que j'ai choisi, du moins à en juger par l'entrée, n'était pas censé être très grand, mais je me suis trompée. Dès que je suis entrée, j'ai été accueillie par une dame et son mari, deux personnes aimables d'une cinquantaine d'années; le magasin était divisé en plusieurs pièces, ils m'ont expliqué qu'en bas, il y avait l'espace DVD/cinéma et que les autres pièces étaient divisées par genre: des sex toys, au rayon lingerie, au rayon S&M, aux fournitures de fête, etc.


	J'ai regardé autour de moi jusqu'à ce que je trouve ce que je cherchais. J'ai choisi une combinaison en maille qui couvrait les seins et descendait jusqu'aux genoux. Elle avait une ouverture dans la zone des sous-vêtements où l'on pouvait combiner un string si on le souhaitait. J'étais intriguée et sans même l'essayer, je suis allée à la caisse pour payer.


	La dame m'a tendu le reçu, a souri, m'a invitée à revenir et m'a rassurée en me disant que si la taille ou le modèle posait problème, elle le changerait sans problème.


	Dès que je suis rentrée chez moi, je me suis enfermée dans ma chambre et j'ai essayé.


	La combinaison ne restait pas serrée et près de mon corps comme sur la photo de la boîte; elle ne m'allait pas du tout, je me sentais plus ridicule que sexy, alors, un peu frustrée, j'ai décidé d'aller la changer immédiatement.


	Il était presque sept heures et demie lorsque je suis retournée au magasin et que j'ai sonné la cloche.


	Lorsque la porte s'est ouverte, j'ai été accueillie par l'homme que j'avais vu auparavant. C'était un homme d'une cinquantaine d'années, gentil et pas trop mal foutu. Barbe et cheveux gris, corps bien soigné. Un bel homme. J'ai expliqué mon problème et il m'a répondu qu'il se souvenait de l'achat et qu'il n'y avait aucun problème.


	X: 'Ce sont des produits qu'il faut toujours essayer; je suis désolé que ma femme ne soit pas là, mais si tu veux et si tu n'es pas gêné, je peux t'aider'.


	Laura: "Merci, non je ne suis pas gênée, mais je ne suis pas non plus sûre du modèle, laisse-moi voir quelque chose de similaire, sinon je pensais m'acheter de la lingerie ou des accessoires".


	Le monsieur m'a escortée jusqu'à la pièce où ils gardaient les tenues, des combinaisons comme la mienne et quelques robes sexy et il m'a invitée à choisir ce que je voulais.


	J'ai choisi une combinaison similaire à celle que j'avais choisie précédemment, mais au lieu de laisser mes seins écrasés par le filet, elle les laissait libres, une autre faite comme un body couvrant les côtés et transparent sur les seins et le vagin et une troisième qui était une sorte de poupée bébé très courte en latex avec une fermeture éclair pour ajuster l'ouverture.


	L'homme me regardait et quand il m'a vu choisir ce que je voulais, il m'a demandé quelle taille je portais.


	Laura: 'Généralement un 38, puis je ne sais pas comment ils s'habillent, mes seins font presque un tiers, celui que j'ai pris était trop grand'.


	L'homme m'a remis les bonnes tailles des tenues que j'avais choisies et m'a invitée à les essayer toutes les trois dans la cabine d'essayage.


	Je suis allée dans la cabine d'essayage et j'ai commencé par essayer la poupée bébé.


	Très vite, la voix de l'homme m'a fait sursauter! J'essayais de me plonger dans ce truc en latex et j'avais complètement oublié sa présence à l'extérieur du vestiaire.


	X: 'Comment vas-tu? En as-tu essayé un? Est-ce que la taille est bonne?"


	Laura: "Oui, j'ai essayé la nuisette, mais elle semble un peu serrée".


	X: 'Laisse-moi te voir, n'aie pas honte, j'ai l'habitude, je ne le remarque même pas'.


	Je suis arrivée en portant juste ma nuisette et une paire de chaussettes! Je n'étais pas sexy à regarder, mais après tout, je n'avais pas besoin de conquérir qui que ce soit.


	Laura: "Il semble un peu serré, je devrais peut-être essayer la taille supérieure".


	X: "Non, regarde, ça te va très bien, mais tu dois l'assortir de bottes, c'est un peu une tenue de dominatrice, si tu veux, je peux te les procurer et si je peux, tu devrais le dézipper un peu".


	En disant cela, il s'est approché de moi.


	X: "Je vais te montrer comment le porter, puis-je?"


	Laura: 'S'il te plaît'.


	Très doucement, sans même toucher mes seins, il a baissé la fermeture éclair jusqu'au milieu de mes seins, les mettant pratiquement en valeur.


	X: "Que penses-tu maintenant?"


	Laura: "Oui, tu as raison, ce n'est pas très bon, mais c'est mieux, je vais essayer les autres, merci!".


	X: 'Dis-moi ta pointure pour que je puisse te trouver une sandale ou des bottes adaptées'.


	Laura: "Pas besoin, merci quand même!"


	X: 'Crois-moi, l'effet sera complètement différent'.


	Après avoir retiré la poupée bébé en latex, j'ai pris la deuxième tenue et me suis immédiatement demandé si je devais la porter ou non avec le soutien-gorge et la culotte que je portais. J'ai choisi de garder la culotte et d'enlever le soutien-gorge, après tout, je l'aurais certainement utilisé sans lui.


	Le justaucorps était plus facile à porter, mais je me suis vite rendu compte qu'il n'était pas aussi sexy que je l'avais imaginé. C'était un simple body noir ajusté sur les côtés et transparent au milieu, sur les seins et les parties intimes. Ce n'était pas grave, j'aurais eu le même effet en portant n'importe quel t-shirt transparent sans soutien-gorge et un micro-tanga.


	Cependant, après l'avoir enfilé en me regardant dans le miroir, j'ai été distraite par l'arrivée du propriétaire qui m'a demandé si c'était bon et si je voulais essayer des sandales qu'il m'avait apportées.


	Sans même y penser, je suis sortie de la cabine d'essayage et j'ai pris les sandales de ses mains. Ses yeux sont évidemment tombés immédiatement sur mes seins, j'ai de beaux seins, pas trop abondants, mais ils sont superbes, ils font leur travail.


	X: "Écoute, à mon avis c'est mieux d'essayer avec des talons, tu verras que l'effet sera différent, assieds-toi et je vais t'aider à les mettre".


	Devant le dressing, il y avait un canapé. Habillée seulement d'un justaucorps, je me suis assise et le propriétaire du magasin a enlevé les bas que je portais et mis mes sandales. Bien sûr, ce n'était pas le genre de chaussures que j'achèterais jamais, c'était des lap dances pour être sûr, mais j'étais excitée de me montrer à lui et le contact de ses doigts sur mes mollets et mes pieds m'avait fait vibrer.


	Chaussée de mes sandales vertigineuses, j'ai fait trois ou quatre pas en avant, puis je suis revenue au miroir du dressing. En bref, j'ai paradé devant ses yeux.


	X: "Je trouve que ça te va très bien, j'aime beaucoup l'effet transparent, qu'en penses-tu?".


	Laura: "Oui, pour moi, il me convient, mais comparé à celui que j'avais choisi cet après-midi, il me semble très chaste, je vais essayer le dernier qui est objectivement plus..." Je n'ai pas trouvé le bon mot, alors en souriant j'ai ajouté "...poussé".


	En enfilant ma dernière tenue, je me suis demandé si je devais garder mon slip ou non.


	La dernière tenue était une combinaison en maille avec deux ouvertures sur le devant pour exposer les seins et un trou dans les sous-vêtements. Je ne sais pas ce qui m'a pris, mais j'ai décidé de l'essayer sans la culotte, pour voir ce que cela donnerait sur moi lorsque je la porterais pour mon petit ami.


	C'était vraiment ce que je voulais. En me regardant dans le miroir, j'ai réalisé que, habillée comme ça, j'étais vraiment une salope et les sandales qu'il m'avait prêtées étaient également très belles.


	X: "Alors, comment est-elle? Je peux la voir?"


	Ses paroles m'ont réveillé à nouveau.


	Laura: "J'ai un peu honte d'être pratiquement nue".


	X: "Ne sois pas timide, je dois juste te donner un conseil".


	Il a donc tiré le rideau de la loge et est sorti, ne couvrant que mon vagin, car il avait déjà vu mes seins.


	X: "Elle est canon" et en disant cela, il a pris ma main et m'a fait faire une pirouette pour m'admirer comme si nous dansions.


	X: 'Absolument, c'est celui qu'il te faut'.


	En me retournant, je me suis rendu compte que j'étais involontairement devenue complètement nue à ses yeux.


	J'étais excitée par la situation, me montrer, être un peu exhibitionniste m'a toujours beaucoup excitée, j'aime voir les yeux des hommes quand ils me regardent et me sentir observée.


	X: "Regarde, avec cette combinaison, je pense que tu obtiendras certainement l'effet que tu veux, un homme ne pourra pas y résister! J'ai une idée, je reviens dans un instant."


	Je me suis assise sur le canapé devant le dressing et je me suis regardée dans le miroir. Oui, j'étais définitivement sexy et ce petit triangle de cheveux, je n'étais pas parfaitement rasé, était vraiment beau! Sans y penser, je me suis reflétée en ouvrant mes jambes, montrant au miroir ma chatte ouverte.


	J'étais un vrai porc, avec mes cheveux coiffés et assis comme ça.


	Quand j'ai entendu les bruits de pas du propriétaire, je me suis un peu calmée.


	Quand il est arrivé, j'étais étonnée, il avait un gros godemiché à la main.


	X: "Tiens, écoute, je ne veux pas être impoli, mais si tu me laisses te trouver habillée comme ça pendant que tu t'amuses avec ça, je suis sûr qu'aucun homme ne te résistera" et me l'a tendu.


	Je l'ai instinctivement pris dans ma main, mais je l'ai ensuite posé sur le canapé.


	Laura: "Non regarde, ce serait trop, mon petit ami n'est pas vraiment le genre pour ces surprises et puis c'est trop grand, ça ne m'irait même pas".


	X: "Mon expérience est qu'ils ne sont jamais trop grands, mais c'est l'image que nous donnons qui nous excite. Si tu veux l'essayer, je l'ai apporté pour toi!"


	J'étais un peu hésitante, je m'étais déjà montrée nue devant lui, mais cela ne me semblait pas correct de me tenir les jambes ouvertes avec une fausse bite devant un inconnu.


	Dans ces situations, la tête ne peut pas contrôler le reste du corps et sans même y penser, j'ai pris le gros gode dans ma main et l'ai approché de ma chatte.


	Je me suis installée confortablement sur le canapé, j'ai ouvert mes jambes et j'ai commencé à le frotter sur la fente de ma chatte, sous mon clitoris.


	Rien qu'au contact du gode avec mon vagin, je me suis immédiatement rendu compte à quel point j'étais humide et excitée.


	X: 'Écoute, c'est ce que je te disais, si tu te montres comme ça, personne ne pourra te résister'.


	Les mots sont sortis de ma bouche sans même que je m'en rende compte.


	Laura: "C'est vrai? Est-ce que je t'excite?"


	X: 'Je n'ai pas l'habitude, j'ai l'habitude, c'est mon travail'.


	Laura: "Oh, alors je ne l'allume pas?"


	J'ai légèrement arqué mon dos, pour faire entrer la pointe du gode, et je l'ai fait glisser un peu.


	X: "Bien sûr qu'elle m'excite, c'est une belle fille".


	Laura: "Est-il vraiment excité?"


	L'homme a dézippé son pantalon et a pris sa queue dans sa main.


	X: "Qu'est-ce que ça dit?"


	Mes yeux ont immédiatement été captivés par sa queue. Il n'était pas encore dur, mais il semblait être d'une taille considérable, il avait un gland exagéré. J'étais enchantée par sa main qui touchait sa queue et la branlait, me regardant me masturber.


	L'homme s'est approché et, par réflexe, j'ai tendu la main pour toucher sa queue.


	Il a à son tour touché mes seins.


	Maintenant en transe et sans même y penser, je l'ai pris dans ma bouche.


	C'était une grosse bite ridée et elle est devenue de plus en plus grosse dans ma bouche.


	Pendant ce temps, il avait commencé à pousser le gode dans mon vagin.


	J'avais une énorme bite en plastique dans ma chatte et une bite qui devenait de plus en plus grosse à chaque léchage, pompage que je donnais avec ma bouche.


	Laura: "Mon Dieu, c'est énorme!"


	Je l'ai pris dans ma main et l'ai léché partout, en commençant par ses couilles. C'était fou. J'ai pris ses couilles dans ma bouche, puis j'ai passé ma langue le long de sa tige en sentant ses grosses veines. C'était sans aucun doute la bite la plus grande et la plus épaisse que j'avais jamais vue et léchée et je la voulais certainement dans ma chatte.


	Il a retiré le gode de ma chatte et a commencé à toucher mon clitoris.


	Laura: "Je n'en peux plus, baise-moi!"


	X: "Je vais chercher un préservatif".


	Je suis resté là pendant quelques secondes à me masturber tout seul; j'enfonçais autant de doigts que je pouvais dans sa chatte trempée.


	Quand il est revenu, il s'est déshabillé et m'a ordonné de lécher sa queue.


	X: "Prends-le encore dans ta bouche".


	Je me suis agenouillée à ses pieds et je l'ai à nouveau pris dans ma bouche. C'était vraiment énorme. Tout ne correspond pas, mais peut-être même pas la moitié. Il a pris ma tête et, en la bloquant, a commencé à baiser ma bouche, me forçant à la maintenir dans ma bouche autant que possible jusqu'à ce que je tousse. J'avais la bave à la bouche. Ce n'était pas quelque chose que j'aimais subir, mais j'étais à sa merci et je voulais le sentir en moi, je voulais être baisée par cette incroyable queue.


	Il m'a fait me lever et m'allonger sur le canapé.


	Il a ouvert mes jambes, m'a touchée, j'étais trempée et finalement, après avoir mis le préservatif, il a commencé à me baiser.


	La position dans laquelle je me trouvais était inconfortable. J'étais écrasé sur un coin du canapé, je pouvais sentir son corps sur moi, mais je m'en fichais, car j'avais une bite divine qui me laissait sans souffle à chaque pompe. Plus il pompait fort, plus je criais, mais surtout, j'ai apprécié, j'ai apprécié comme très peu d'autres fois. Il me tenait par les chevilles et me baisait, ralentissant parfois pour me mordre les mollets, les cuisses ou les gifler, mais il pouvait me faire n'importe quoi tant qu'il n'arrêtait pas de me baiser. Je ne sais pas combien de temps il a continué à me baiser comme ça, mais j'ai certainement joui plus d'une fois. Il n'a pas ralenti ou s'est arrêté. C'était un taureau!


	Je l'ai fait asseoir et me suis tenue au-dessus de lui. Prendre cette queue, m'empaler, ne m'a pas fait jouir à nouveau, mais presque. Il a gardé ses mains sur mon cul et m'a mordu les tétons, puis m'a pris par les cheveux et m'a embrassé. Sa langue était rugueuse et avide de la mienne. Ce n'était pas un baiser doux, mais un baiser plein de désir, de luxure. Nos langues se sont entrelacées et je l'ai pompé de plus en plus fort, mon clito était en feu, je n'arrêtais pas d'avoir des orgasmes, mais je ne m'arrêtais pas, je baisais depuis je ne sais pas combien de temps et j'étais traitée comme une pute.


	Il m'a soulevé, s'est levé et a enlevé le préservatif. Je savais ce qu'il allait faire et il a joui de manière exagérée, en se branlant devant moi. Il a tellement giclé qu'il est venu dans mon visage et dans mes seins. Je n'ai rien compris, je me suis agenouillé devant cette fantastique queue et je l'ai prise dans ma bouche. J'ai léché les dernières gouttes et je l'ai nettoyé, mais en réalité, je le voulais toujours, je voulais toujours le sentir et l'avoir dans ma bouche autant que possible.


	Il m'a emmenée dans la petite robe que je portais encore dans la salle de bain du magasin et je me suis rangée. J'étais dans un sale état, ma chatte était encore ouverte et palpitante, mais je n'arrivais pas à penser correctement, je continuais à penser à sa queue et à quel point il m'avait fait jouir.


	Quand je suis sortie de la salle de bain, je l'ai trouvé debout, sa bite à la main, et d'une manière grossière complètement différente de la façon dont il s'était comporté auparavant avec moi, quand je n'étais qu'une cliente, il m'a dit:


	X: "Je dois pisser et j'ai besoin des toilettes, sauf si tu veux que je pisse sur toi".


	Laura: "Tu peux faire tout ce que tu veux parce que tu m'en as fait profiter".


	J'avais l'habitude de lui répondre des choses que je ne voulais pas dire, sans réfléchir.


	X: "C'est ma petite salope!"


	Il m'a poussée dans la salle de bain, m'a fait asseoir sur les toilettes et m'a écrasée sur le siège. Il a commencé à me pisser dessus. Je n'ai jamais fait ça de ma vie. Il a surtout pissé sur mes seins et mon vagin, puis quand il a terminé, il l'a mis dans ma bouche. J'avais hâte de l'avoir à nouveau dans ma bouche et en touchant ma chatte mouillée par sa pisse, j'étais plus qu'heureuse. Ce n'était pas l'énorme queue qu'il avait l'habitude d'avoir, mais je m'en fichais, cet homme pouvait me faire n'importe quoi, tout ce qu'il avait à faire était de me faire jouir à nouveau comme je l'avais fait auparavant.


	Je me suis séchée et je me suis habillée sans penser à rien d'autre qu'au fait que je voulais plus. Je l'ai trouvé à la caisse.


	X: "Prends ce que tu veux et ce qui te plaît, sur la maison".


	Laura: "J'ai pris la petite robe en latex, l'autre est à jeter, mais j'aimerais prendre autre chose encore".


	X: "Veux-tu le gode?"


	L: "Non!" J'ai dit que je caressais sa queue.


	X: "Je veux ton cul!" et il a serré la joue de mon cul et m'a encore embrassé.


	Laura: "Je ne sais pas si ça rentre à l'arrière, mais si tu veux, tu peux le prendre maintenant".


	X: "Maintenant il est tard, reviens un autre jour, toujours à l'heure de la fermeture".


	***


	Le soir de la Saint-Valentin, Edward m'a invitée chez lui, ses parents étaient absents et nous avions toute la maison pour nous.


	Après le dîner, je suis allée dans sa chambre pour me changer; j'ai mis la baby-doll en latex comme on me l'avait appris, des bottes à hauteur de genou et j'ai enlevé toutes sortes de sous-vêtements.


	J'avais vraiment chaud!


	Étonnamment, nous avons fait l'amour. Il m'a aussi bien baisée, mais même si j'ai aimé lui faire l'amour, je n'étais pas du tout satisfaite.


	J'avais en tête la bite du gars et de le baiser.


	Je n'avais jamais vu ou pris quelque chose comme ça, puis il m'avait utilisée, il m'avait fait sentir comme une femme, mais en même temps comme une salope, il m'avait traitée avec politesse et respect avant et comme la pire des salopes après. J'avais été tellement abasourdie par les orgasmes que j'avais vécus que je l'avais laissé pisser sur moi, ce que je n'avais jamais permis à personne d'autre de faire et que je ne pensais pas pouvoir supporter.


	Le lundi m'a ramené à la réalité pendant un moment, les cours à l'université, les amis qui me distraient, la routine en somme prenant le dessus sur mes pensées, mais dès que j'ai posé ma tête sur l'oreiller le soir, la pensée de cet homme et de sa bite est revenue dans ma tête et j'ai décidé de retourner au magasin.


	Le mardi est passé très lentement.


	J'étais ravie.


	Le vendredi précédent, j'étais arrivée au magasin un peu mal en point, je ne m'étais même pas rasée, mais aujourd'hui, j'étais bien habillée, mais sexy en même temps.


	Je ne savais pas quoi faire, c'est-à-dire que je devais le conquérir, le charmer, faire en sorte qu'il m'apprécie? Devrais-je essayer? C'était un homme d'une cinquantaine d'années, soi-disant, avec une énorme bite, mais il était encore gérant d'un sex-shop, avec des manières rudes et une tenue vestimentaire plutôt négligée, je ne l'aurais jamais remarqué ou considéré en dehors de cet endroit.


	Avec un peu d'embarras et d'hésitation, à 19 heures, j'ai sonné la cloche du sex-shop; la porte s'est ouverte et je suis entrée.


	Il n'était pas seul. À côté de lui, à la caisse, se trouvait un homme âgé d'une soixantaine d'années, avec qui il discutait. Dès qu'il m'a vu, il a souri et a dit:


	X: "Oh voilà ma petite pute, viens ici, viens à côté de nous, j'étais sûr que tu reviendrais, mais je ne pensais pas si tôt, alors tu es toujours d'humeur?".


	Laura: "Non, eh bien..." Je ne savais pas quoi dire, il y avait une autre personne à côté de lui et devant moi, il me regardait et j'avais honte.


	"X: "Tu n'as pas à avoir honte, tu es venu ici pour te faire baiser oui ou non? Ne sois pas timide, Franco s'en va maintenant et nous laisse seuls."


	Laura: "....." Je n'ai pas pu répondre.


	X: "Écoute, je t'ai posé une question et j'exige une réponse, sinon fais demi-tour et pars. Tu es venu ici pour t'envoyer en l'air?


	Luara: "Oui".


	X: "Je n'ai pas entendu ça? Franco, tu as entendu?


	Franco: "Non".


	X: "Qu'est-ce que tu as dit?"


	Laura: "Oui! J'ai dit que je suis venue ici pour me faire baiser, heureuse?".


	X: "C'est déjà mieux, déshabille-toi. Franco ma petite fille a deux seins et un cul fantastique".


	Je n'aimais pas la façon dont il me parlait, je n'aimais pas qu'il y ait un autre homme, je n'aimais pas être traitée comme ça, j'aurais dû partir immédiatement, mais au lieu de cela, j'ai posé mon sac et mon manteau sur la chaise de la caissière et je me suis glissée hors de la petite robe que je portais, restant dans les bas noirs que j'avais mis pour l'occasion, culotte et soutien-gorge; la définition de culotte était très risquée: je portais mes plus beaux sous-vêtements. String en satin noir et soutien-gorge assorti.


	X. "Qu'est-ce que je t'ai dit? Tu as vu son corps? Et elle est sauvage, enlève tout, mais garde tes bas!"


	Encore plus étourdie et déstabilisée, j'ai d'abord enlevé mon soutien-gorge, puis mon string, me montrant ainsi complètement nue devant eux.


	À ce moment-là, il est arrivé derrière moi et m'a poussé vers son ami.


	X: "Franco, aujourd'hui elle est même rasée, je te la donne pour quelques minutes, tu peux faire ce que tu veux, je te suggère une bonne pipe, elle est très bonne".


	Laura: "Mais je ne veux pas".


	X: "Tu veux que je te baise ou pas?"


	Laura: "Oui, mais...


	X: "Alors fais ce que je te dis."


	Franco, c'était son nom, me rendait malade, c'était un vieil homme avec un ventre proéminent et il ne sentait même pas bon; ses mains petites et ridées me touchaient partout, mes seins, ma chatte et je les laissais faire sans rien dire.


	Il a dézippé son pantalon et m'a dit de sucer sa queue.


	Je me suis agenouillé et j'ai pris une petite bite transpirante et odorante dans ma main, je l'ai branlée pendant quelques secondes, mais je l'ai finalement prise dans ma bouche quand même.


	Heureusement, la torture a été de courte durée.


	X: "La voilà, tout de suite avec une bite dans la bouche! As-tu vu Franco, quel morceau de chatte et quel morceau de salope?"


	Franco: "Oui vraiment, celle-ci est née pour prendre des bites".


	X: "Mais maintenant, tu dois nous laisser seuls, cette soirée s'est plus que bien passée pour toi".


	Franco: 'Je ne suis pas encore venu


	X: "Je t'ai dit que c'était bon".


	Je les ai écoutés sans retirer cette micro-bite de ma bouche.


	X: "Allez, lève-toi, je t'ai apporté quelque chose que je veux que tu portes".


	Je me suis levée et j'ai vu qu'il tenait le godemiché de l'autre fois, un godemiché plus petit, un collier noir avec une chaîne et d'autres objets.


	Il a récupéré des préservatifs à la caisse, un lubrifiant et a renvoyé son ami qui est parti.


	X: "Je t'aime comme ça, je te veux soumise, tu es venue ici pour profiter et te faire baiser et tu repartiras d'ici comme la dernière fois, en me demandant de te baiser à nouveau, mais tu dois faire tout ce que je te dis, tu comprends?"


	Laura: "Oui".


	En disant cela, il m'a prise à lui et a mis sa langue dans ma bouche et une main dans ma chatte. Il m'a embrassée et m'a masturbée d'une main. Je suis venu comme ça. En moins d'une minute, j'étais déjà venue.


	Incroyable.


	Il a pris le collier et l'a attaché autour de mon cou.


	X: 'Mets-toi à quatre pattes, tu es un chien et tu dois marcher comme un chien en laisse'.


	Je me suis mise à quatre pattes et il m'a tirée par la laisse dans la pièce attenante.


	C'était la pièce où ils vendaient des articles SM. Il y avait un énorme tapis au milieu et tout autour des objets dont je ne connaissais même pas l'utilité.


	Il a étalé un tissu sur le sol et a commencé à se déshabiller.


	J'ai enfin vu la queue dont j'avais rêvé pendant quatre nuits. C'était énorme, exactement comme dans mon souvenir. Elle n'était pas encore dure, mais je pouvais voir la veine gonfler et, toujours en rampant, je me suis dirigée vers elle comme si elle était hypnotisée.


	X: "Hé, doucement, doucement, je ne t'ai pas donné la permission de me lécher".


	Laura: "S'il te plaît, juste un instant".


	Il m'a tiré par le col et j'ai dû me lever.


	X: "Tu fais ce que je te dis, je ne te permets de le prendre dans ma bouche que parce que tu étais bon avec Franco avant, mais après tu ne feras que ce que je veux que tu fasses."


	Laura: 'OK'.


	Je me suis agenouillé et j'ai regardé cette queue qui était déjà énorme, mais pas encore complètement dure. J'ai atteint la tête et j'ai commencé à la lécher, je l'ai mise dans ma bouche puis, après l'avoir prise dans ma main, j'ai passé ma langue sur toute la longueur de la tige, j'ai léché l'énorme veine et je suis allée jusqu'aux testicules. Il ne sentait pas très bon, mais je m'en fichais, je savais qu'il allait me faire jouir comme jamais auparavant et je ne me souciais pas du reste. Avec mes mains, j'ai écarté un peu ses jambes pour atteindre son périnée, il m'a laissé faire et je l'ai léché là aussi, mais je suis ensuite revenu à sa queue. Il était dur et c'était juste pour moi. Je l'ai pris aussi loin que possible dans ma bouche et j'ai commencé à le pomper avec ma bouche. Il n'a pas poussé ma tête cette fois pour que je prenne le plus possible, je le faisais seule, je voulais qu'il en profite uniquement avec ma bouche, mais il m'a arrêtée.


	X: "Allonge-toi"


	Je m'allonge sur le dos sur la serviette.


	Il est venu sur moi et a mis son cul au niveau de ma bouche.


	X: "puisque tu aimes ça"


	J'avais déjà léché le trou du cul d'un gars, mais jamais dans cette position.


	Je me suis retrouvée avec son cul poilu sur ma bouche et je ne pouvais rien faire d'autre que de le lécher. C'était dégoûtant, mais je sentais qu'il aimait ça, je sentais sa queue frôler mes seins et ça me convenait.


	Pendant ce temps, il avait commencé à toucher ma chatte, d'abord avec des petites claques, puis il avait pris mon clitoris avec ses doigts et jouait avec sans me laisser de répit. J'étais un lac, je léchais son anus qui frottait contre ma bouche et je prenais du plaisir, un plaisir fou, mais je ne pouvais pas crier. Je sentais mon corps vibrer et se tordre, mais on m'a forcée à adopter cette position.


	Il a pris un gode, d'après la taille, j'étais sûre que c'était celui de la dernière fois, et l'a glissé à l'intérieur de moi, me laissant sans souffle. Il m'a baisée avec le gode pendant que je lui léchais le cul. J'ai encore joui. Il l'a remarqué, s'est levé, m'a fait me mettre à genoux et a mis sa queue dans ma bouche. Il a baisé ma bouche sans relâche. Il a tenu ma tête avec ses mains et a poussé sa queue dans ma bouche sans arrêt. Il s'arrêtait et pressait mon visage contre son ventre, puis après un moment, il recommençait à baiser ma bouche. Je devais me retenir, j'avais envie de vomir, mais en même temps, j'en profitais plus que jamais. Il a joui dans ma bouche. 


	Dans ma gorge. Il a rempli ma bouche de jets chauds de sperme. Il l'a vraiment rempli. Il l'a retiré et s'est branlé devant mon visage et j'essayais de ne pas perdre une seule goutte avec ma langue sortie. J'avais son sperme partout sur mon visage, j'en ai pris un peu avec mes mains et je l'ai mis dans ma bouche.


	X: "Bien, quelques fois je jouis avec une fellation".


	J'étais ravie de sa gratification.


	X: "Va aux toilettes et rince-toi".


	Comme un automate, je me suis levée et je me suis dirigée vers la salle de bain, j'ai rincé mon visage et mes seins, puis je suis retournée vers lui.


	X: "J'ai besoin de temps, tu joues avec ça en attendant".


	Il m'a tendu le gode plus petit et ce qu'il a découvert était un plug, je ne l'avais jamais utilisé auparavant.


	Je me suis allongée à nouveau et j'ai commencé à toucher ma chatte nue devant lui qui me regardait.


	X: "Je te les ai donnés pour préparer ton cul, pas ta chatte, il a attrapé la laisse et m'a tiré vers lui".


	Je me suis retrouvée à nouveau à ramper sous lui et sa fantastique queue.


	X: 'reste tranquille comme ça'.


	Il s'est mis derrière moi et a commencé à lécher mon trou du cul. C'était un plaisir immense, je pouvais sentir sa langue ridée lécher mon petit trou et courir sur mon périnée, puis lentement il a glissé un, deux, peut-être trois doigts en moi.


	X: "Je vais mettre la prise maintenant, détends-toi".


	Il a lubrifié le plug et l'a glissé en moi. Elle était froide et épaisse, c'était une nouvelle sensation, ok pour avoir une bite qui te pompe, mais maintenant j'avais un objet immobile dans mon cul.
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